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Malgré un doute léger, je l'avoue, nous avons tout de mjême
affirmé à la malade 1u'elle n'était pas tuberculeuse et qu'elle al-
lait sûrement guérir.

Six jours suivants je lui ai injecté du cacodylate de soude et
chaque fois, j'insistai sur sa guérison. En effet, elle se remit ra-
pidemlent et n'eut plus qu'un ou deux erachements de sang. Elle
en aurait eu d'avantage m'affirmait-elle si elle n'avait eu soin
(avaler ses crachats. Sa digestion continue d'être un peu labo-
rieuse.

Restait son ovaire gauche qui d'après elle et suivant l'opinion
(d'uu nidecin antérieurement consulté, pouvait causer ces hémop-
tysies. Les douleurs qu'elle ressentait de ce côté m'engagèrent à
faire un toucher. Est-ce inconpétenec de na part ? Toujours
est-il que je n'y ai trouvé rien d'anormal snon de la douleur pro-
voquée par l'examen. Je lui fis durant quelques jours (les pans-
ments vaginaux qui firent disparaître la douleur ainsi que l'ob-
session d'une opération qui hantait la malade comme le seul moyen
d'être délivrée de tout son mal.

La malade que j'ai revu dernièrement se porte très bien, elle
a engraissé de plusieurs livres et ne redoute plus d'hémorrhagie
nouvelle.

Pour compléter mes renseignements, je dois ajouter qu'elle
possède un terrain nettement névropathique. Ainsi il lui arrive
fréquemment d'avoir des sensations olfactives bizarres, par
·exemple à l'approche de ses règles elle en a la senteur dans le
nez, il en est de même des matières fécales. A-t-elle fini par sug-
gestionner son mari ? Je ne sais, mais à la veille de ses règles,
il remarque que son haleine a une odeur cataméniale.

Il y a de plus dans sa famille des névropathies remarquables.
Sans parler de sa sour atteinte naguère de boulimie et de vo-

missements incoercibles, elle en a une autre qui présente d'étranges
sympiomies. Un soir, après une journée de fatigue, elle se sent
tout-à-coup incapable de faire aucun mouvement. Le lendemain
elle a une hémiplégie gauche et huit jours après les symptômes
ont disparu.

Devenue enceinte elle eut souvent de l'Sdème aux deux mains
et les doigts devenaient tout à fait noirs. Quand elle se couchait
elle éprouvait une raideur du poignet qui était aussi le siège d'unie
forte douleur. Ce symptôme éprouvé égalément par ma maiade
durant une de ses grossesse, s'appellerait "le bris d fer" ()
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